
QUELQ(jES CO'\SIDERATIONS 

SUR LA DECOUVERTE, DANS LE CAL(:AfRI<: CAl\BONIFERE DE '.\AMtR, 

D1Ui'I 
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Me1ob1·e des Societcs Geologique, Malacologiquc et Entomologique de Belgique, 

membre correspondant de la Societe geologique clu ilr!par1ement du N(!rd. 

J'ai eu l'honneur d'etre charge par M. H.-B. Brady, de 

Newcastle-on-Tyne, de traduire son dernier memoire 

recemment publie daus les Amrnls and Magazi11e of Natural 

History ( 2 ), et intitule : « On a true Carboniferous Nummu­

lite. » Cette traductiou vient d'etre presentee � la Societe 
Ma.tacologique de Belgique. 

Le_ travail de M. Brady rend compte de Ja decouverte, 

dans le calcaire carbonifäre de Namur, d'uh foraminifere 

nouveau appartenant au genre Nummt1lite eL contient la 

description et la figure d.e cette espece, nommee par M. 
ßrady Nummuliwi pristina. 

Exlrait de8 A1111ale« de In .\uc. ueol. rle liely„ L 1, p. ·16. 
\'ol. XIII, n" 'f9. Marrh 1874, p. 222 to :.!ilO. ,-.ith a plate. 
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Comme Je fossile qui fäit l'objet de cette notice a ete 

recueilli en Belgique et comme la decouverte authenlique 

d'une Nummulite dans les depöts de la periode carbonifäre 

est un fäit assurement aussi interessant que remarquable, 

je crois bien faire de sig�;aler Ja notice de �I. Brady et Ja 

decouverle qui en fait l'objet, d'autant plus que cette com­
munication me permettra de donner quelques renseigne­

ments, non developpes dans cet.te notice, sur les conditions 

dans lesquelles cette decouverte s'est operee, ainsi que sm· 

les autres organismes recueillis en meme temps. 

Peut-etre aussi que. ces consideralious, en interessant 

·ies membres de Ja Societe , les engageront i1 ecouter 

favorablement l'appel que je me permcttrai de leur faire 

au sujet de Ja recherche des materiaux qu'il serait si 

desirable d'obteuir des diverses assises du calcaire carbo­

uifore de Ja Belgique. 

Ayant appris, il y a quelque temps deja, que M. Brad�· 

<oeoopait a rcunir )p,; mnteriaux d'un t.ravail mono­

graphique sur les föraminiferes de Ja periode carbonifere, 

rt sachant qu'il ne possedait ni echantillons ni elements 

quelconques lfo comparaison pour notre pays, je lui en­

voyai des debris schisteux que j'avais soigneusement 

recueillis, a Namur, dans le but special de J'etude des 

foraminifäres. 

A Ja suite µes longues et minutieuses recherches qu'il 

enLreprit sur les materiaux envoyes, M. Brady y decouvrit 

quelques rares formes organiques, appartenant les unes 

aux Foraminiferes, les autres aux Entomostraces. 

Compares aux materiaux recus d'Amerique, de Russie 

ou recueillis en Ecosse, les echantillons de la roche de 

Namur se montrerent beaucoup moins ricbes; neanmoins, 
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parmi les quelques especes qui y furent observees, M. 
Brady decouvrit un certaiu nombre d'exemplaires d'un 
fossile microscopique fort interessant appartenant a un 
genre dont la presence ·seule dans ces couches constitue 
une decouverte dont l'importance n'echappera a personne, 
quand j'aurai dit qu'il s'agissait d'une Nummulite nouvelle, 
d'une Nummulite cm·bonifere ! 

C'est la description de cette Nummulite et l'expose des 
diverses considerations dont cette description est accom­
pagnee, qui forment le sujet du travail en question. 

L'auteur cornmence par citcr l'opinion, si universel­
lernent adoptee, de Ja localisation constatee pour la pre­
sence si abondante du type nummulitique dans les depöts 
tertiaires infärieurs. II rappelte, en citant les principales 
autorites a l'appui, que l'on avait toujours considere la 
presence de Ja Numrnulite comme un caractere special �t 
cert:'.tiues Couches de cette Serie. 

Quelques doutes furent cependant eleves de temps 
a autre, et plusieurs auteurs avaient cru pouvoir rapporter 
au genre :Nummulite diverses förmes rencontrees dans Je 
terrain cretace, le jurassique ou meme le carbonifere. 
)J. Brady analyse ces divers cas, en se basant surtout 
sur les considerations presentees a ce point de vue 
par le Dr Gümbcl , dans un travail publie en 1872 et 
intitule Ueber.zwei jura.�siche Vorläufer des Foraminiferen 

Ge1Jchlechtes Nummulina uud Orbitolites ( 1) , ( Sur deux 
precurseurs jurassiques des genres Nummulite et Orhi­
tolite). 

Adoptant les do11nees de ce rnemoire, M. Brady preseute 

tVe11e.� .fal1rf>11c/1 .fiir Min., Jahrg. ·1872, 11 24i, (JI. 7 et 8. 
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et resume a peu pres comme suit l'etat actuel de Ja ques­
tion 

Pour ce qui concerne les couches cretacees, plusieurs 
des exemplaires ei tes ne sont aucunement des N urnmuliles (1) 
et l'origine geoJogique des formes qui doivent reste1· con­
siderees comme telles, parnit, d'apres 11. Gümbel, devoir 
etre mise en questiou. 

Quant a Ja periode jurassique, deux CilS se sont p1·e­
sentes dans l'un, Ja question ne parait pas etre bien 
resolue ; mais dans l'autre cas , oil se trouvent exposees 
!es propres recherches du D„ GümheJ , il est prouve en 
toute certitude que l'on a rencontre, dans des couches 
incontestablement ooJithiques, des represenLants du genre 
Nummulite. 

D'apres !es travaux un peu plus recules de deux autres 
auteurs, Rouiller et d'EichwaJd, on pourrait admettre, avec 
certaine probabilite, la presence de Nummulit.es dans les 
roches de la periode carbonifore; mais les descriptions et 
les figures des especes rencontrees sont telles que, depuis 
lors, personne n'a-pu accorder grand credit aux assertions 
de ces· auteurs, ni admettre en toute confiance l'evidence 
du sujet. 

Voila, pour Ja g·enealogie de la NummuJite, ou en etait 
arrivee la question. Po ur completer cet expQse, j'ajouterai 
que M. Brady, d'accord avec le profosseur Rupel't Jon�s et 

le D' Carpenter, indique, comme derniers vestiges du 
genre, quelques formes naines encore actuellement vivautes 
sous des latitudes tres-diverses. II est ü remarquer que le 

( 1) Le Dr Gumbol s'appuio , pour avancer ceci , sui· un cxamen lres­

minulieux et faiL pa1· lui-m�me, des exemplaires liLigieux, qui ont etc mis a 
sa disposition. 
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professeur A.-E. von Reuss, dont la science vient tout recem­
ment de deplorer la perte, ne semblait pas du meme avis 
et etait plutöt dispose a considerer les formes ou especes 
vivantes comme des representants d'un autre genre, treg­
Yoisin il est vrai des- Nummulites, l'Qperculina, ou hien 
comme appartenant au genre Amphistegi11a. 

M. ßrady, passailt ensuite a la Nummulina 111·istina, 

relate les circonstances qui ont accompagne la recherche 
des materiaux utilises pour son travail et il insiste sur la 
certitude d'origine qui, cette fois, met completement hors 
de doute la presence du vrai type nummulitique dans les 
couches carboniferes. Passantrapidement et sans les citer 
sur les autres organismes, trop rares malheureusement, qui 
accompagnaient la Nummulina pristina, il presente ensuite 
la description de cette espece. Je reviendrai tout-a-l'heure 
sur les autres form es observees en meme temps et je pro­
fiterai de I'occasion pour faire connaitre les quelques ren­
seignements que m'a communiques M. Brady a ce sujet. 
Apres une description detaillee des caracteres et de Ja 
structure intime de la coquille, prouvant amplement 
que c'est bien cette fois d'une vraie Nummulite qu'il 
s'agit, M. Brady expose ses affinites dans la serie zoolo­
gique . 

. Il est interessant de constater que l'espece Ja plus voi­
sine de cet ancetre recule du genre est precisement la 
Nummulina variolaria, c'est-a-dire une forme chetive et 
variable appartenant au groupe des c< radiees », celui qui 
actuellement represente un des derniers vestiges du genre 
et a11nonce sa prochaine disparition de nos mers actuelles. 

Plutöt que de regarder ce fait comme une simple 
co·incidence, dit M. Brady, ne pourrions-nous pas le con-
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siderer comme un curieux exemple de Ja persistance des 
caracteres essentiels pendant un temps d'une duree incom­
mensurable, tandis que des modifications du type formaien t  
des « especes » voisines et ont, sous l'influence d e  cir­
constances favorables, montre un developpement extraor­
dinaire comme dimensions, complexite de structure et 
aussi comme accroissement correspondant en importance 
geologique. Les conditions exterieures etant devenu�s de 
moin s en moins favorables, peu a peu Je type est revenu il 
son etat primitif; tout en diminuant graduellement de 
taille et perdant successivement ces caracteres secondaires 
qui avaient ete !es signes distinctifs de sa plus haute 
organisation, il est entre peu a peu dans cet etat languis­
sant qm precede l'extinction complete. » 

Au sujet des affinites de cette Nummulite carbonifäre 
avec la Nummulina variolaria, l'auteur rappelle que Ja seule 
raison pour laquelle Je W Gümbel parait s'opposer a l'ad­
mission de l'une des especes citees par Fraas des couches 
cretacees de Ja Palestine, comme representant cretace du 
genre Nummulite, est simplement basee sur Je fait de ses 
affinites zoologiques. De ce que cette Nummulile est decrite 
sous le nom' de iV. variolaria, i•ar. prima, le D„ Gümbel Cl'Oit 
pouvoir conclure il une erreur d'observation stratigraphique 
et conside1·e cette forme comrne d'origine tertiaire. 

;u. Brady fait rernarquer quc Ja d.ecouverte d'une espece 
si similaire dans les couches encore bien plus anciennes 
de la periode carbonifärc parait devoir combattre cette 
opinion ou tolit au moins l'ebranler fortement, jusqu'ü ce 
qu'elle soit hasee sur des considfrntions d'autre nature et 
plus positives. 

L'auteur presente cnsuitc un rcsume des renseignements 
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que j'ai eu l'honneur de lui communiquer sur la localite et 
la position geologique des couches oü s'est rencontre cet 
interessant fossile. Comme ceci nous interesse plus parti­
culierement, je vais entrer dans quelques details un peu 
plus circonstancies a ce point de vue. 

Les materiaux que j'avais envoyes provenaient de petits 
lits de schiste marneux, epais de quelques millimetres a uu 
centimetre a peine, iutercales entre deux bancs epais et 
continus de la roche calcaire. Dans ces recherches, j'ai 
toujours eu le plus grand soin Je ne rien recueillir il la 
surface des blocs mis a decouvert, ni dans les fentes per­
pendiculaires ou obliques de Ja roche, provenant de failles. 
locales ou de dislocations posterieures au depöt des cou­
ches. Si j'insiste sur ce point, c'est que dans certaines. 
circonstances, un manque de pl'ecautions semblable&: 
pourrait donner lieu �1 de fausses interpretations et je tiens. 
a bien etablir que, bien qu'aucune erreur n'eut ete possible 
ici, le choix des materiaux s'est fait avec tout le soin 
desirable. On peut obtenir une quantite suffisante de 
materiaux propres aux recherches en faisant penetrer, dans 
Ja roche une lame flexible, aux points ou les lignes de 
stratification sont indiquees par les petits depöts marno­
schisteux qui separent les bancs calcaires. 

Ces materiaux provenaient de Ja carriere de M. Sonnet 
au lieu dit « les Fonds d'Arquet » pres Namur. Le calcaire 
carbonitere est represente dans cette localite par l'assise 
V de )J. Dupont (assise de Namur). Ce,calcaire est noir et 
compacte a la base et dolomitique vers Ja partie superieure. 
Les fossiles caracteristiques de cette assise sont Euom­

phalus requaUs, E. acutus, etc. 
Vers le bas de la carriere , il existe un bwc cl)ntinu •. 
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un peu plus epais que ses voisins et dont la masse renferme 

un gr:md nombre d'empreintes de Cyathophyllum ou d'un 

polypier voisin, ce qui rend le niveau assez reconnaissable. 

C'est au-dessus et en dessous de ce banc, dans les deux 

lits de schiste qui le separent de ses voisins, que l'on ren­
contre la Nummuli11a pristi11a ainsi que les autres formes 

recueillies en meme temps. Dans les lits schisteux supe­

rieurs, on n'a Hbsolument rien rencontre jusqu'ici. 

Mais out.re cette Nummulite , M. Brady a trouve en 

rneme temps un certain nombre d'echantillons plus micros­

copiques encore, de forme plus ou moins voisine, ·mais 
difficiles 11 bien etudier ; parmi ces exemplaires, les uns 

appartiennent certainement tt la meme espece, quoiquc s'e­

cartant quelque peu, par leur fol'me, du type nummulitique; 

les autres, qui ont ü peine ·t/100 de pouce de diametre, sont 

as�·metriques et different notablement du type en ce que 

la convexite des deux fäces est inegale et irreguliere. En 

attendant que l'examen de nouveaux echantillons procure 
:1 l'auteur les eclaircisscments necessaires, il croit pouvoir 

considerer toutcs ces formes indistinctement comme des 

excmplaires jeunes ou des arrets de croissance du type. 

A cette Nummulitc nouvelle vient.encore s'ajouter un 

föraminiföre generalement tres-repandu dans les couches 

carboniferes ; c'est l'Endothyra globulus, <l'Eichwald. 

II y a egalement ü signaler une autre espece assez mal 

1'epresentee, :nais qui parait nouvelle et dont il sera proba­

blement question plus tard. N'oublions pas de mentionner 

qu'aux echantillons de foraminiföres viennent s'adjoindre 

quelques entomostraces, ü peu presf aussi rares tou tefois, 
comrne quantite specifique et numerique,que les premiers� 

Peu de temps apres rnon premier envoi �r M. Brady, j'ai 
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fait, avec mon ami et col)egue, M. Rutot, une excursion a 
Flemalle-Haute, pres Liege, et nous y avons recueilli des 
echantillons du calcaire qui se trouve en abondance .sur 
les hauteurs contre la voie ferree. Ce calcaire represente 
l'assise VI de M. Dupont ou autrement dit, le « calcaire de 
Vise ». Nous y avons remarque l'un des fossiles caracte­
ristiques, le Productus cora, en assez grande abondance. 

i\L Brady, apres avoir examine des echantillons de ce 
calcaire, y a trouve un seul exemplaire de la meme Num­
mulite. De plus, il a observe un certain nombre d'Ento­
mostraces dont l'etude, d'apres ce que m'a ecrit M. le pro­
fesseur Rupert Jones, a qui ils ont ete envoyes, offrirait 
egalement des resultats interessants. lls s'y trouvaient en 
plus gr.and nombre que ceux de Namur; ils etaient libres au 
milieu des grains desagreges de Ja roche et dans un elat 
parfait de conservation. 

Quant a la Nummulite, elle ne s'est malheureusement 
trouvee representee que par un seul exemplaire en rnauvais 
etat, de sorte 'JUe Ja localite de Flemalle reste encore il 
verifier. J'espere que !es membres de Ja Societe,qui habitent 
Liege ou !es environs, voudront bien ne pas perdre de vue 

cette. circonstance et qu'a l'occasion nous pourrons voit· 
s'eclaircir ce point de la distribution geologique et geogra­
phique de la nouvelle Numrnulite. 

De ce qui precede, il resulte, outre Je fait capital de Ja 
decouverte d'une Nummulite dans nos couches carboni­
föres, la presence dtlment constatee de diverses especes 
de foraminifäres et d'entomostraces dans ces memes 
couches. Bien que le nombre des especes paraisse tres­
minime, il y a grand espoir, vu le nombre considerable de 
1t0s horizons fössiliteres, de fairn enco1•e oo nombrnuse� 
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decouvertes. En multipliant les r.echerches sur ditfere nts 
points et dans !es diverses assises representees en Belgique, 
pe4t-etre arriverons-nous un jour ll des resultats aussi 
brilla11ts que ceux auxqnels est arrive M. Brady, par I'etude 
de Ja faune des foraminiferes carboniferes de l'Ecosse. 

Dans un memoire recemment paru ( 1), M. Brady rend 
compte de l'etude qu'il a faite des foraminifäres recueillis 
dans les couches carhonifäres du Lanarkshire .(Ecosse ). 

Pendant ces dernieres annees encore, n os connaissances 
sur Ja föune des föraminifäres carbonifäres se bornaient a 
peu pres uniquement ä ce que l'on nous avait appris sur Ja 
classique Fusulina observee surtout en Russie. Mais depuis 
peu, M. Brady a decouvert plusieurs types nouveaux, 
parmi lesquels je citerai Je Saccamina Carteri ( 2 ) et 
l'Archrecliscus Karreri ( a ). Ce dernier offre deja certaines 
affinites avec Je genre Nummulite dont il est en quelque 
sorte Je precurseur ; mais, outre des ditferences assez 
importanles dans Ja structure interieure, les tours de spirn 
de cette coquille, au licu de s'enroulcr regulierement et 
symetriquement da11s un rneme plan, presentent une cro1s­
sance irreguliere et conföse; ils se replient sur e ux-mernes 
au hasard et dans toutes les directions. 

M. Brady a encore rericontre drins Je Carbonifäre diverses 

( ' ) Ce rnemoire, ai nsi qu"une serie d'aulres du rn�me genre, serl cl'expli­
cnlion aux fcuilles de la carle geologir1ue d'Ecosse, publiee par le • Geological 
Survcy • de ce pays. Chaque memoire porlc le n° de la feuillP. correspondanlc 

de la carte. Celui dans lrquel· M. ßrady a publie ses recherches sur les fora·· 
miniferes carbonifercs, porle le n° 23 et correspond il la carte (n° 23) du 
Lanarkshire: Cenlral Dislricls. Edinburgh; November 1873. 

( 2) V. Anna/s and �fagazine of Natural f/isto1·y, vol. VIII, serie 4, march 
1871. 

( ") V. 1l111uit.� and ,}fagazi11� „_,- tV111tral llistory, vol. XII, scrie 4, octobe1· 
187:1. 
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autres formes, soit pärticulieres a ces couches, soit deja 
observees precedemment dans d'autres forrnations. 

Bien que les resultats exposes dans le second · memoire 
dont je viens de parler ne comportent qu'une partie des 
remarquables progres que l'auteur a fait faire a l'etude de 
cette faune jusqu'alors ignoree„ les renseignements qui s'y 
trouvent sont par eux-memes tres-complets et fort interes­
sants, et la liste qu'il a publiee, des especes rencontrees dans 
les assises inferieures et superieures du ca.lcaire carborliferc 
du Lanarkshire eleve deja a 18 le nombre des formes obser­
vees. Ce sont Archrediscus Karreri, Brady; Clirn.accarn.ina 

antiqua , Brady ; Endothyra arn.nwno'ides , Phillips ; E. 
Bowmanni, Phil!.; E. globulus, d'Eichwald; E. ornata, Brady; 
E. radiata, Brady; Textularia gibbosa, d'Orb. ; Trocharn.mina 

centrifuga, Brady ; T. gordialis, Park. et Jones ; T. incerta, 

d'Orb. ; Valvulina decul'l'ens, Brady ; V. palreotrochus, Ehren­
berg et var. compressa, Brady ; V. plicata, Brady; V Youngi, 

Brady et var. contraria, Brady; Webbina acervalis, Brady .Ces 
diverses especes proviennent de 26 localites differentes et 
la distribution geologique et geographique de chacune 
d'elles se trouve indiquee dans un tableau synoptique qui 
resume les recherches de M. Brady.�Si je suis entre dans 
ces details, un peu etendus peut-etre, c'est que j'ai cru que 
cette cornmunication interesserait les membres de notre 
Societe geologique par la nouveaute des faits exposes et 
l'interet qui s'y attache tout specialement pour nous ; mais 
ce qui m'y a surtout engage, c"est l'espoir qu'ensuite de 
ces resultats et a l'annonce surtout de ceux qui semblent 
pouvoir surgir de nos propres recherches en Belgique, 
quelques-uns des membres de la Societe voudront bien 
contribuer ü recueillir et a rassembler des materiaux des 
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diverses assises de notre calcaire cärbonifere. Je fais donc 
appel a Ja bienveillance de ceux d'entre eµx qui se trou­
veraient en position de pouvoir m'en communiquer, et e n  
les remerciant d'avance, je prendrai encore J a  Iiberte de 

recommander Ies precautions les plus minutieuses dans Ie 
choix et l'envoi des materiaüx destines a cette etude. 
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